
Partout

« Pouvez-vous discourir de la rupture spatio-temporelle de 1953, Mon Père ? »

Je reconnus la voix du disciple de la table 427, un jeune homme qui portait la gandoura turquoise des novices de première année. Je poussai un soupir. C’était la question qu’ils posaient tous quand ils arrivaient à leur première séance magistrale. Je fis donc mon travail sous les regards neutres des autres disciples. La plupart connaissaient ce thème à fond. Mais ils leur était interdit de manifester la moindre irritation, sous peine de se voir infliger par mes soins une pénitence de dialectique hégélienne.

J'ajustai le volume du microphone.

«  Depuis l'inexplicable décrochage de 1953, l'humanité évolue dans un système temporel qui tourne en boucle. Nos vies s'écoulent en cycles de 24 heures qui se répètent indéfiniment avec le même contenu. A chaque nouveau cycle, les souvenirs du précédent disparaissent de notre mémoire. Cet effacement se produit aussi dans le monde physique. Les modifications que nous apportons à notre environnement - des lignes écrites sur un carnet, un clou planté dans un mur – ne perdurent pas au-delà de 24 heures. 

- Comment savez-vous cela, Mon Père ?

- Il suffit d’utiliser une extension mémoire Mackenzie. Une puce intracrânienne qui prolonge votre mémorisation d'environ quinze minutes. Et vous donne accès au Quart d'Heure Terrible. Pendant ces moments insupportables, vous vivez la superposition de deux cycles : celui qui s'est achevé et celui qui débute. Une sensation de déjà-vu, d'enfermement, une chape de dépression vous écrasent, vous font souffrir et compter les secondes jusqu'à l'arrêt du module Mackenzie.

- Mon Père ! Je ne supporte pas l'ignorance. J'essaierai avant ce soir minuit. 

- Vous êtes trop neuf encore pour cette expérience. Mais je ne peux vous l'interdire. »

Je laissai le novice en gandoura turquoise quitter la cathédrale. Et n'actionnai pas l'alarme du poste de garde.
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- Mon Père ! J'ai augmenté la puissance de ma Mackenzie. J'ai déjà vécu la répétition de deux cycles. Par deux fois, j'ai vu les mêmes événements se produire, entendu votre voix prononcer les mêmes mots. C'est désagréable, effectivement. Mais on s'y fait. »

Sans autorisation, il se leva. Quand il fut à cinquante mètres, il se déploya en trois corps distincts. Leurs voix superposées parvenaient à faire vibrer les structures métalliques de ma chaire.

« J'ai volé dans les réserves du sous-sol une micropile au lithium 2, dirent-elles. Ça va me permettre de prolonger le fonctionnement de la Mackenzie pendant   50 000 cycles. Je vais coloniser le monde, Mon père. Je serai partout en même temps... C'est ainsi, je pense, que se développent les dieux. »
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